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Etape préalable à l’introduction 

des cas d’égalité : comprendre 

que pour construire un triangle 

on a besoin d’uniquement trois 

données bien choisies.



INTRODUCTION PAR SITUATION 
D’ÉMETTEUR-RÉCEPTEUR

Choix pédagogiques :

- Travail en binômes, chaque binôme étant d’abord émetteur puis récepteur.

- Les élèves ne doivent pas avoir tous le même triangle.

- Les laisser choisir leur triangle provoque la présence de triangles particuliers qui 

ne sont pas bien adaptés à notre objectif.

- D’où le choix de fixer 4 triangles différents à répartir sur l’ensemble des binômes.

- Activité à cheval sur deux séances pour permettre à l’enseignant(e) d’organiser la 

redistribution des messages et de choisir les messages qui seront étudiés 

collectivement.













EXEMPLES DE PRODUCTIONS D’ÉLÈVES



ANALYSE DES RÉPONSES À LA QUESTION 1)



ANALYSE DES RÉPONSES À LA QUESTION 2)



DEUX RÉPONSES À LA QUESTION 2)



ANALYSE DES RÉPONSES À LA QUESTION 3)



DES RÉPONSES À LA QUESTION 3)



ANALYSE DES RÉPONSES À LA QUESTION 4)



DES RÉPONSES À LA QUESTION 4)



UN AUTRE EXERCICE DU CONTRÔLE DE GUILLAUME…



CONCLUSION 1

De plus, ce qui précède 

confirme les difficultés de 

beaucoup d’élèves à distinguer 

les données issues de l’énoncé 

des propriétés qu’on peut en 

déduire et qui se « voient » 

sur le dessin. L’utilisation des 

cas d’isométrie est une aide 

pour franchir cet obstacle car 

elle impose et systématise 

justement la démarche de bien 

distinguer ce qu’on cherche à 

montrer (égalité de certaines 

grandeurs à « insérer » dans 

des triangles) de ce qu’on sait 

(égalité d’autres grandeurs de 

ces triangles).



CONCLUSION 2A

Une ressource majeure : 

la brochure n°100 de l’IREM de Paris

- séquence de Guillaume ch.6 p.98-120

- banque de problèmes ch.10 p.183-198

http://docs.irem.univ-paris-diderot.fr/up/IPS20011.pdf



CONCLUSION 2B

Quand on a compris le principe, on peut 

adapter certains énoncés de manuels pour 

que l’égalité des triangles ne soit plus un but 

(un peu vain) mais un outil pour un but plus 

intéressant. EXEMPLE 

triangle ARE équilatéral + égalités de 

longueurs codées = triangle vert équilatéral, 

Cahier de maths Indigo 4è

Égalité des triangles jaunes



CONCLUSION 2C

Pour aller plus loin : les cas d’isométrie permettent de 

démontrer une grande panoplie de propriétés vues au 

collège et très souvent admises ; faire plus de 

démonstrations de cours permettrait aux élèves de 

mieux comprendre le principe déductif et l’organisation 

des connaissances mathématiques. 

Et pour ça, à nouveau… voir la brochure !
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